
021 dim TOC  - Lc 13, 22-30 – La porte étroite 

 « Efforcez-vous d’entrer, de passer par la porte étroite ». 

Jésus fait appel à notre liberté ... c'est la part que je dois faire, et que le Seigneur ne peut pas faire à ma place...car 

l'Amour est relation, échange, respect de l'autre... L'amour comme le Don ne s'impose pas... 

« Efforcez-vous d'entrer par la porte étroite... » 

Nous avons ici l'image de la porte... Image qui revient fréquemment dans la Bible et qui symbolise « l'entrée en 

Présence de Dieu »...Cette image Jésus lui-même l'a fait sienne quand il déclare : « Je suis la porte. Si quelqu'un entre 

en passant par moi, il sera sauvé... Je suis venu pour que les hommes aient la vie, pour qu'ils l'aient en 

abondance» (Jean 10,9-10). 

Pourquoi Jésus dit que la porte est étroite... ? Le chemin vers le Royaume de Dieu est difficile si l’homme quitte le 

chemin s'il refuse que Dieu prenne sa main, s'il cherche à y entrer seul, pour son propre salut, sans ses frères et sœurs. 

Franchir la porte étroite, c'est une décision qui suppose la liberté. La liberté de choisir et en même temps le 

courage d'abandonner quelques chose, de laisser quelque chose derrière soi . 

Franchir cette porte exprime notre désir de voir toute chose à travers le Christ . Il nous ouvre un horizon nouveau...C'est 

aller de l'avant, à la rencontre du Père miséricordieux qui se tient sur le seuil les bras ouverts pour nous faire entrer dans 

sa miséricorde... 

Car la porte étroite demeure ouverte au présent de notre histoire, étroite mais ouverte, oui, toujours ouverte à la grâce du 

présent. Le trop tard de la fermeture, c’est de rater le présent, de s’arrêter et de s’inscrire absent. « Je ne sais pas d’où 

vous êtes ». Car nous n’entrerons pas dans la salle du festin par privilège, ni sur titre de compétence ou d’ancienneté. 

Cette prétention, justement, constitue la posture d’iniquité, l’imposture. 

Allons plus loin encore : celui qui se lève, qui s’éveille et ferme la porte, c’est le Maître de maison ; et la maison se 

trouve déjà remplie de tous les marcheurs éveillés sur le chemin de sainteté. La maison c’est le Royaume de Dieu déjà 

là, présent au milieu de nous, qui s’illumine au cours de la marche de la vie. 

Cette marche de la vie allant de l’image à la ressemblance du Christ est une porte étroite. Elle exige de passer de la 

fragmentation de notre vie individuelle à l’intégration de la plénitude de la vie en Christ caractérisée par la plénitude de 

son amour. « On ne se sauve pas seul, écrit Charles Péguy. On ne rentre pas seul à la maison du Père. On se donne la 

main. Le pécheur donne la main au saint, et le saint donne la main à Jésus. » Amen. 

 

 

 

 


